Rencontre 9 : Jésus nous invite à la fête du pardon	Le récit évangélique
Lecture à plusieurs voix

D’après Luc 15,11-32.
	Jésus raconte cette parabole.
Un homme a deux fils. Tous les deux travaillent la terre avec lui. Un jour, le plus jeune dit à son père :“ Père, donne-moi la part de fortune qui me reviendra ”. Et le père partage ses biens à ses deux fils. 
Quelques jours après, le plus jeune rassemble tout ce qu’il a. Il part pour un pays lointain où il gaspille sa fortune n’importe comment. Il ne lui reste bientôt plus un sou. En plus, une grande famine arrive dans cette région et il commence à manquer de tout.
Avec peine, il trouve du travail chez un habitant de ce pays qui l’envoie dans ses champs garder les cochons. Mais le fils a tellement faim ! Il a même envie de manger la nourriture des cochons, mais personne ne lui donne rien.
Alors il réfléchit en lui-même et se dit : “ Chez mon père tous les ouvriers ont assez à manger, et même plus !. Et moi, ici, je meurs de faim ! Je vais retourner chez mon père et je lui dirai : “ Père, j’ai péché contre Dieu et contre toi. Je ne mérite plus d’être appelé ton fils. Mais fais comme si j’étais l’un de tes ouvriers. ”
Il se lève et va vers son père.
Il est encore loin de la maison mais son père l’attend déjà. Il le voit venir et il est plein de pitié pour lui. Il est saisi d’émotion et court se jeter à son cou. Il le serre contre lui et l’embrasse. Alors le fils dit à son père : “ Père, j’ai péché contre le ciel et contre toi. Je ne suis plus digne d’être appelé ton fils ”. Mais le père dit à ses serviteurs: “ Vite, apportez le plus beau vêtement pour habiller mon fils, mettez-lui une bague au doigt et des sandales aux pieds. Allez chercher le veau gras, tuez-le ; mangeons et faisons la fête. Mon fils était perdu et il est retrouvé ! Il était mort, et il est revenu à la vie. ”
Un peu plus tard, le fils aîné revient des champs. Il entend la musique et demande ce qu’il se passe. Un serviteur lui dit : “ Ton frère est revenu, et ton père a tué le veau gras pour se réjouir. ” Alors le fils ainé se met en colère et il refuse d’entrer. Son père sort. Il le supplie. Mais le fils aîné réplique à son père : “ Il y a tant d’années que je travaille pour toi, sans jamais désobéir à tes ordres, et jamais tu ne m’as donné un chevreau pour faire la fête avec mes amis. Mais quand ton fils que voilà revient après avoir dépensé ton argent avec des filles, tu fais tuer pour lui le veau gras ! ”
Le père répond : “ Toi, mon enfant, tu es toujours avec moi. Et tout ce qui est à moi est à toi. Mais aujourd’hui il fallait faire la fête et nous réjouir ; car ton frère était mort et il est revenu à la vie; il était perdu, et il est retrouvé ! ”. 



